
INTRODUCTION A LA
LOGIQUE BOOLEENNE



George Boole
Mathématicien et logicien anglais

(1815-1864)
• Entre 1847 et 1854 il développe une nouvelle forme de

logique mathématique et symbolique.
• Le but : Traduire des idées et des concepts en équations et

leur appliquer des lois.Et retraduire le résultat en termes
logiques.

• Il crée une algèbre binaire qui n’accepte que deux valeurs
numériques 0 et 1 (faux, vrai), définie dans un ensemble E
muni de deux lois de compositions interne (et ,ou) satisfaisant
un certains nombre de propriétés (associativité, distributivité
…). C’est l’algèbre de boole.

• Les travaux de Boole sont théoriques mais trouvent des
applications primordiales dans les domaines aussi divers que
les systèmes informatiques, la théorie de la probabilité, les
circuits électriques et téléphoniques … et ceci grâce à des
scientifiques comme Pierce, Frege, Russel, Turing et
Shannon entre autres.

• Ensuite il s’intéressa aux équations différentielles.
• Il mourut d’une pneumonie en 1864.



Notations

• Il existe plusieurs types de notation.
• V=Vrai, F=Faux (1=vrai, 0=faux).
• =‘non’.
• ∧= ‘et’.
• ∨=‘ou’.
• →=‘implication’.
• ↔=‘équivalence’.



Remarques

En mathématique le « ou » est inclusif.
A∨B donne l’ensemble de solutions
suivant {A, B, A∧B}.



Définitions

• Proposition est  un énoncé a qui on associe
une valeur de vérité (vrai ou faux).

• Tautologie est une formule qui est vraie
pour toute distribution de valeur de vérité.

• Antilogie est une formule qui est fausse
pour toute distribution de valeur de vérité.



Table de vérité

VVFFVFF

FVVFVVF

FFVFFFV

VVVVFVV

P↔QP→Q
 P∨Q
P ou Q

 P∧Q
P et Q

PQP



Définitions

• F est logiquement équivalent à G (noté ~) si
F↔G est une tautologie.

• F ~ G si et seulement si F et G ont la même
table de vérité.



Propriétés
• Associativité : p∧(q∧r) ~ (p∧q)∧r

p∨(q∨r) ~ (p∨q)∨r
• Distributivité : p∧(q∨r) ~ (p∧q)∨(p∧r)

 p∨(q∧r) ~ (p∨q)∧(p∨r)
• Loi de Morgan :(p∧q) ~ p∨q
    (p∨q) ~ p∧q
• Contraposée : p→q ~ q→p ~ p∨q
• Négation : p~p



Démonstration de la contraposée

V

V

F

V

p ∨q

VVVVFF

VFVVVF

FVFFFV

VFFVVV

q → pqpp→qqp



Connecteurs unaires

0antilogiep∧pFF

négationpVF

ididentitépFV

1tautologiep∨pVV

notationConnecteurExempleFauxVraiP



Les connecteurs binaires

0Antilogie(p∨p) →(q ∧q)FFFF

⇓Barre de scheffer « ou »(p∨q)VFFF

Pr1Négation de la projection 1pVVFF

Pr2Négation de la projection 2qVFVF

⇑Barre de Scheffer « et»(p∧q)VVVF

∧Etp∧qFFFV

↔Equivalencep↔qVFFV
Pr2Projection 2qFVFV

→Implicationp →qVVFV

←Implication inverseq →pVFVV

∨Oup∨qFVVV
1Tautologie( p∧p)→qVVVV

FVFVq

notationConnecteurExempleFFVVp

Pr1Projection 1pFFVV

↔(p↔q)FVVF

→(p →q)FFVF

←(q →p)FVFF



Ordre de priorité

• Donner la table de vérité de la proposition
suivante : p→q∧r.
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p→(q∧r)q∧r(p→q)∧rp→qprqp

Solution de l’ordre de priorité  :
 ∧ ∨ → ↔



Le calcul des prédicats

Par l’exemple



Formaliser un énoncé et traduire des phrases.

• g=‘grippe’
• r=‘cellule respiratoire’
• C(x)=‘x est une cellule’
• V(x)=‘x est un virus’
• I(x,y)=‘x est infecté par y’
• R(x,y)=‘x a reconnu y’
• C(r)=‘r est une cellule’
• V(g)=‘la grippe est un

virus’

• Les cellules infectées par un virus ne le
reconnaissent pas.

• ∀x, ∃y C(x)∧V(y) ∧I(x,y) → R(x,y)

• Il n’existe pas de virus qui peuvent
infecter toutes les cellules.

• ∃ y V(y) → ∀x  I(x,y)∧C(x)

• Toutes les cellules pulmonaires
reconnaissent le virus de la grippe.

• ∀r C(r) →R(r,g) ∧V(g)

• Toutes les cellules qui rencontrent le
virus de la grippe le reconnaissent ou
sont infectées.

• ∀x C(x) → V(g) ∧ (R(x,g) ∨I(x,g))



Exercice rigolo !!!

• 2 tribus :
– Les purs qui disent toujours la vérité.
– Les pires qui mentent toujours.

• Vous rencontrez 2 individus A et B
– A déclare : « l’un de nous deux au moins est un pire ».
– A déclare : « l’un de nous deux au plus est un pire ».
– Qu’en déduisez-vous ?



Raisonnement informel :
A déclare : « l’un de nous deux au moins est un pire ».

• Si A est un pur, il dit la vérité donc B est pire.
• Si A est un pire, il ment donc aucun des 2 n’est

pire.
IMPOSSIBLE incompatible avec l’hypothèse :
« A est un pire ».

• CONCLUSION: A est pur et B est pire



A=«A est pur», B=«B est pur», A↔(A∨B)

FVVVFF

FVFVVF

VVVFFV

FFFFVV

A↔(A∨B)A∨BBABA

Conclusion : A est pur et B est pire.



A déclare : « l’un de nous deux au plus est un pire ».

Si A est pur, il dit la vérité donc A est un pur et B est soit pire soit pur.
Si A est pire il ment, donc les deux sont pires.

VVVVFF

FFFVVF

VFVFFV

VFFFVV

A↔(A∧B) A∧BBABA

Conclusion : il y a 3 possibilités donc on ne peut pas
conclure.



Il existe plusieurs systèmes de logique :

• Logique combinatoire.
• Logique intuitionniste (rejet de la règle A→A).
• Logique substructurale.
• Logique floue.
• Etc.


